


Description d’évolution et de gestion 

Périodes sensibles 

 
Comme la Loutre, le Vison d’Europ est actif toute l’année et utilise donc les ressources 

du territoire sur toutes les périodes.  

La période la plus sensible correspond à celle de la reproduction et de l’élevage des 

juvéniles qui s’étale entre avril et août. La période de rut n’est pas non plus à négliger, 

car elle suppose de nombreux déplacements des individus et peut alors être 

contradictoire avec certaines activités humaines.  

 

Perturbations avérées sur le site 

- Fragmentation par les routes et 
obstacles en rivière, 

- Obstacles sur les cours d’eau (pont, 
buses,…), 

- Pollution de l’eau, 
- Invasion d’espèces exotiques et 

concurrence. 

Perturbations potentielles 

- Comblement et assèchement et 
modifications du régime de mise en 
eau, 

- Destruction des milieux préférentiels,… 

Suivi et amélioration des connaissances 

- Vérifier l’état de sa population sur le site  

Proposition de gestion 

- Restaurer et entretenir les milieux ouverts en voie de fermeture et les gérer de façon 
extensive : pâturage adapté (période, bétail, chargement,…) ou fauche, 

- Entretenir et maintenir les milieux humides,   
- Conforter les berges et gérer les boisements alluviaux,  
- Protéger les zones sensibles, lutter contre la mortalité de l’espèce et informer les 

usagers. 

Acteurs concernés 

- Collectivités et structures gestionnaires de linéaires routiers, 

- Chasseurs, Pêcheurs, 

- Agriculteurs, 

- Sylviculteurs et propriétaires privés,,… 



Code Natura 2000 
1416 

 

Statut réglementaire 

Liste rouge UICN :  

 - France : EN (En danger) 

 - Europe : EN (En danger) 

 - Mondiale : EN (En danger) 

Protection nationale : 

☒Oui     ☐  Non  

Isoète de Bory 
Isoetes boryana (Durieu) 

Description générale 

Description sommaire  

Petite plante aquatique vivace, cespiteuse, de type hydrophyte, l’Isoète de Bory est 
strictement inféodée aux eaux  calmes oligotrophes. Elle supporte d’être 
temporairement exondée, si le substrat reste très humide. L’espèce colonise le 
bord des étangs à fond plat, sableux, acides. Elle pousse sous 10 cm à 1,5 m 
(maximum) d’eau pure et limpide.  
Cette espèce peut facilement être confondue avec d’autres plantes aquatiques. 
Toutefois, si on l’étudie bien, elle a des caractéristiques physiques bien 
particulières. Ses feuilles de section semi-circulaire, sont simples et filiformes et 
sont colorées d’un vert franc. Elles poussent en touffes, dressées ou écartées, et 
mesurent entre 5 et 15 cm de long. La base de ses feuilles est très élargie par 
rapport aux autres espèces et la ligule forme un large cœur renversé.  
Cette plante se reproduit par diffusion de spores. Les individus sont généralement 
groupés en colonies plus ou moins clairsemées, pouvant atteindre quelques 
dizaines de mètres carrés. Mais les effectifs varient d’une station à l’autre. 
Plante endémique du sud-ouest de la France elle est seulement répertoriée en 
Gironde et dans les Landes.  

Exigences écologiques 

- Eaux oligotrophes 

- Substrat sableux acide et 

sans matière organique 

- Variation naturelle du 
niveau d’eau 
(exondation en période 
estivale) 

 
Isoète de Bory 

Crédit photo : Anthony Le Fouler, C.B.N.S.A. 

Habitat d’espèce d’intérêt communautaire 

 

3110 Eaux oligotrophes très peu minéralisées des plaines sablonneuses (Lobelion dortmannae) 

 

Priorité de conservation 

Majeur 

Etat de conservation 

Mauvais 

Représentativité 

Très rare 

Isolement 

Isolé 

Dynamique 

Régression rapide 

Etat de conservation habitat 

Moyennement ou 

partiellement dégradés 



Description d’évolution et de gestion 

Perturbations avérées sur le site 

- Piétinement, sur fréquentation  
- Pollution des eaux de surfaces  
- Modification du régime de mise en eau 
- Accumulation de matières organiques 

et eutrophisation 
 

 

Perturbations potentielles 

- Invasion de plantes exotiques 
(Lagarosiphon major, Sagittaire 
graminée,…) 

- Batillage,… 

 

Suivi et amélioration des connaissances 

En tant qu’un des derniers bastions de l’espèce, le site des zones humides de l'arrière 
dune du pays de Born possède une responsabilité envers l’Isoète de Bory. 
Des investigations sur la biologie de la reproduction de cette espèce sont à mener de 
manière à mieux connaître les formes végétatives de la plante, à mesurer les 
problèmes de dissémination. 
L’étude de son écologie particulière et très étroite mérite aussi d’être approfondie, et 
particulièrement les qualités physico-chimiques de l’eau et du substrat qui constituent 
son environnement. L’étude de ces deux facteurs conjoints permettrait d’expliquer la 
faible répartition de l’espèce. 

Proposition de gestion 

A définir avec l’amélioration des connaissances sur l’espèce 

 

Acteurs concernés 

- Collectivités, 

- Chasseurs, Pêcheurs, 

- Touristes et professionnels du tourisme,  

- Plaisancier, pratiquants de loisirs aquatiques,… 

 



Code Natura 2000 
1618 

 

Statut réglementaire 

Liste rouge UICN :  

 - France : NT (Quasi-menacé) 

 - Europe : VU (Vulnérable) 

 - Mondiale : VU (Vulnérable) 

Protection nationale : 

☒Oui     ☐  Non 

Faux cresson de Thore (Thore) Rausch 
Caropsis (ou Thorella) verticillatinundata 

Description générale 

Description sommaire  

Petite plante vivace de type géophyte à rhizome, le Faux cresson de Thore 

passe l’hiver inondé sous une colonne d’eau de hauteur variable à l’état de 

rhizomes ou de graines. Suite à l’abaissement du niveau d’eau, cette espèce 

amphibie laisse apparaître ses premières feuilles dès la fin du mois de mai.  

La floraison s’étale de juillet à septembre. Elle s’effectue après exondation du 

milieu, facteur conditionnant le développement de la plante. Les diaspores 

sont essentiellement disséminées par l’eau. L’espèce forme de beaux gazons 

denses et étendus dans les pelouses ouvertes pâturées. L’espèce est présente 

à un niveau topographique variable dans les zones humides oligotrophes, 

parfois tourbeuses, inondées en hiver et constamment imbibées d’eau en été. 

C’est une espèce pionnière qui nécessite suffisamment de luminosité et 

d’espace ; une concurrence végétale trop importante conduit 

irrémédiablement à sa disparition. 

Exigences écologiques 

- Eaux oligotrophes à 

dystrophes 

- Variation naturelle du 

niveau d’eau (exondation 

en période estivale) 

- Sol dénudé et luminosité 
importante 

 
Faux cresson de Thore 

Crédit photo : Anthony Le Fouler, C.B.N.S.A. 

Habitats d’espèce d’intérêt communautaire 

                              
 3110 Eaux oligotrophes                  6410 Prairies à Molinia               7150 Dépressions sur substrats tourbeux du Rhynchosporion  

Priorité de conservation 

Majeur 

Etat de conservation 

Inadéquat 

Représentativité 

Commune 

Isolement 

Non Isolé 

Dynamique 

Stable 

Etat de conservation habitat 

Moyen ou partiellement dégradé 



Description d’évolution et de gestion 

Perturbations avérées sur le site 

- Sur-fréquentation et orniérage 
(véhicules motorisés) 

- Pollution des eaux de surfaces  
 

Perturbations potentielles 

- Abandon des pratiques locales       
- Plantation forestière en milieu ouvert 
- Espèce exotique envahissante 

(Jussie,…) 
- Modification du régime de mise en eau 
- Accumulation de matières organiques, 

eutrophisation 

 

Suivi et amélioration des connaissances 

- Améliorer la connaissance sur cette espèce patrimoniale et expérimenter des types de  

gestion pour favoriser son développement.  

Proposition de gestion 

- Maintenir le régime hydraulique favorable à la dynamique de l’espèce. 

- Proscrire toute opération de drainage ou d’assèchement dans les zones humides 

abritant l’espèce. 

- Maintenir un battement du niveau d’eau permettant une exondation estivale. Favoriser 

le pâturage et la fauche extensive. Interdire tout travail du sol sur les stations et toute 

opération chimique. Lutter contre les espèces envahissantes qui colonisent l’habitat 

- de l’espèce. 

 

Acteurs concernés 

- Chasseurs, Pêcheurs, 

- Collectivités, 

- Propriétaires privés et sylviculteurs,  

- Randonneurs,  

- Plaisancier, pratiquants de loisirs aquatiques,… 



Code Natura 2000 
1831 

 

Statut réglementaire 

Liste rouge UICN :  

 - France : LC (Préoccupation mineure) 

 - Europe : LC (Préoccupation mineure) 

 - Mondiale : LC (Préoccupation mineure) 

Protection nationale : 

☒Oui     ☐  Non 

Fluteau nageant (L. Raf) 
Luronium natans 

Description générale 

Description sommaire  

Le Flûteau nageant est une plante vivace, stolonifère, dont le rhizome mince, 
droit et court subsiste sous l’eau l’hiver. La colonisation de l’espace par la plante 
se fait par l’enracinement de sa tige au niveau des nœuds, ainsi que par la 
formation de stolons qui produisent à intervalles réguliers des touffes de feuilles.  
Les feuilles de la base, immergées sont sans pétiole, translucides, vert pâle, et 
mesurent entre 5 et 15 cm de long. Les flottantes sont généralement ovales ou 
lancéolées, de 1 à 4 cm de long sur 1 à 2 cm de large et présentent 3 fortes 
nervures arquées.  
Espèce aquatique ou amphibie elle s’adapte aux variations importantes du 
niveau de l’eau et à une exondation temporaire. On la trouve principalement 
dans des eaux peu profondes. 
La floraison a lieu de mai à septembre (voire octobre). Elle est extrêmement 
variable selon les conditions écologiques et les localités dans lesquelles elle se 
trouve. En eaux courantes, elle est généralement restreinte et retardée. Les 
fleurs de 7 à 18 mm de diamètre se développent de façon solitaire sur chaque 
pétiole. Elles se composent de 3 pétales arrondis blancs dont la base est jaune. 

Exigences écologiques 

- Eaux oligotrophes à méso-

eutrophes 

- Bon ensoleillement et 
eau claire (de 
préférence) 

Fluteau nageant 

Source MNHN 

Habitats d’espèce d’intérêt communautaire                                                                       Habitats d’espèce patrimoniaux  

                                                                                               
   Eaux oligotrophes très peu                 Eaux stagnantes oligotrophes,    3260 rivières des étages planitiaire                                     89.2 Canaux d’eau douce 
minéralisées des plaines (3110)           à mésotrophes (3130)                             

Priorité de conservation 

Modéré 

Etat de conservation 

Mauvais 

Représentativité 

Très rare 

Isolement 

Isolé 

Dynamique 

Inconnue 

Etat de conservation habitat 

Moyen ou partiellement dégradé 



Description d’évolution et de gestion 

Perturbations avérées sur le site 

- Fermeture des milieux  
- Invasion de plantes exotiques (Jussie,…) 
 

Perturbations potentielles 

- Comblement et assèchement, 
envasement et eutrophisation 

- Modification du régime de mise en eau 
- Pollution des eaux de surface 

 
 

 

Suivi et amélioration des connaissances 

Peu de données existent sur cette plante pour le site des zones humides de l'arrière 
dune du pays de Born. Il serait bon de préciser la répartition de l’espèce et l’état des 
populations. Il est notamment important d’estimer sa réelle rareté, ce qui implique 
une attention particulière à porter aux populations dont les individus sont réduits à une 
rosette immergée. 
Il serait également intéressant de mener des expérimentations pour restaurer les 
communautés à Fluteau nageant. 

Proposition de gestion 

- Conserver les fluctuations du niveau d’eau.  

- Eliminer les ligneux colonisateurs.  

- Limiter les populations de de Ragondin. 

Acteurs concernés 

- Chasseurs, Pêcheurs, 

- Collectivités, 

- Propriétaires privés et sylviculteurs,  

- Agriculteurs.  

 


